
FECONDITE • UN ENJEU POUR LA PLANETE 7 

apacite 
humaine de la 
Terre 

oelE.Cohen est americain, biomathematicien et enseignant. 
II dirige les laboratoires sur les populations de la Rockefeller 
University, a New York, et de l'universite de Columbia. 

Combien d'humains la Terre peut-elle (sup)porter? 
Les estimations varient de 1 a 1000 ... La question 
demeure, mais la reponse ne saurait etre absolue. 
Elle souleve des enjeux de justice, interroge 
nos modes de vie et invite a des arbitrages. 

1
1 y a deux mille ans, la population de la Terre se chiffrait 
probablement entre 100 et 300 millions d'etres humains1• Passee 
a un milliard d'individus entre 1800 et 1830, elle s'etablit a 7,5 

milliards en 2017 et devrait gagner 1 milliard supplementaire au 
cours des douze prochaines annees. Bien que la population mondiale 
ait double entre 1970 et 2017, les experts se disputent toujours pour 
savoir s'il faut escompter un nouveau doublement qui la porterait a 15 

milliards. Pourtant, les projections des Nations unies etablies en 2015 

pour l' Afrique prevoient un quasi-quadruplement de la population 
entre 2015 et 2100. Une femme met en moyenne 2,5 enfants au monde 

1. Cet article reprend et actualise un article paru en 1997 dans le prolongement du livre de joel 
E. Cohen, How Many People Can the Earth Support?, W. W. Norton, 1995 (malheureusement pas 
encore traduit en fran,ais, NDLR). 
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pendant sa vie : ce taux depasse encore les 2,1 enfants par femme qui 
permettraient de stabiliser la population a long terme. A ce rythme 
( + 1,2 %par an), la population doublerait au cours des 59 pro chaines 
annees. Mais le nombre moyen d'enfants par femme et le taux de 
croissance demographique mondial devraient continuer de baisser, 
suivant la tendance du dernier demi-siecle. 

UNE TERRE CAPABLE DE NOUS SUPPORTER? 
La croissance rapide de la population n'a pas empeche !'amelioration, 
en moyenne, du bien-etre humain. 
Des incertitudes existent quant aux changements qui affecteront, a 
l'avenir, le nombre d'enfants par femme, la duree de la vie, les struc­
tures de la famille, !'alimentation, la sante et I' education, la croissance 
economique et le commerce, la guerre et la paix, les climats mon­
diaux et regionaux, les oceans et les formes de la vie. Mais la plupart 
des demographes negligent une importante source d'incertitude : la 
Terre pourra-t-elle porter les presque 4 milliards d'etres humains 
supplementaires annonces dans les previsions de l'Onu a l'horizon 
2100 (avec une marge d'incertitude de 95 %2)? La Terre a-t-elle la 
capacite de supporter, avec les niveaux de bien-etre actuels, voire 
ameliores, les 7,5 milliards d'habitants qu'elle compte en 2017 ? Quelle 
est la capacite humaine de la Terre ? 

Pas plus de 13,4 milliards, estimait Antoni van Leeuwenhoek en 1679. 
Depuis lors, au moins 90 nouvelles estimations ont ete publiees pour 
evaluer la capacite humaine de la Terre, selon une fourchette tres 
large, allant de moins d'un milliard a plus d'un quadrillion (1027) 

d'individus3• Cette dispersion des resultats s'est accrue au fil du temps, 
contrairement ace que l'on aurait pu escompter de la part d'estima­
tions portant sur une constante de la nature. La conclusion s'impose : 
un grand nombre des reponses publiees seront necessairement tres 
eloignees de la verite. 
L'absence de reponse correcte unique devient evidente si l'on exa­
mine de plus pres les methodes mises en ceuvre. En effet, l'une des 
plus couramment utilisees postule que la taille de la population est 

2. DOe au fait que I'Onu estime qu'il y aura entre 2 a ... 6 milliards d'etres humains supplemen­
taires en 2100. Voir I' article d'Herve Le Bras dans ce numero [NDLR]. 

3. joel E. Cohen, Ibid. jeroen C. j. M. Van Den Bergh et Piet Rietveld,« Reconsidering the limits 
to world population: meta-analysis and meta-prediction>>, BioScience 54 (3), 2004, pp. 195-204. 
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determinee par un seul parametre, generalement la nourriture. Mais 
ce postulat est faux : les pays disposant du moins de nourriture sont 
souvent ceux dont la population augmente le plus vite alors que la 
population se developpe le plus lentement dans les pays disposant 
de ressources alimentaires abondantes. Or ce fait ne semble pas 
ebranler la conviction de ceux qui affirment que la nourriture est le 
facteur limitant la croissance demographique. Leur methode consiste 
a diviser !'estimation du maximum possible de production alimentaire 
mondiale par le besoin alimentaire minimum possible de chaque 
individu, afin d'aboutir a un resultat considere comme indiquant la 
population maximum supportable par la planete. 

LES CHOIX INDIVIDUELS AU PRISME DU COLLECTIF 
La capacite humaine de la Terre est determinee par des contraintes 
naturelles que certains choisiront de souligner alors que d'autres 
mettront en exergue des choix dont un grand nombre resultent de 
decisions prises par des milliards de personnes dans leur vie quoti­
dienne (comme eteindre la lumiere en quittant une piece ou la laisser 
allumee, se laver ou non les mains avant de manger, ramasser des 
detritus dans la cour de I' ecole ou en ajouter). Les resultats cumules 
de ces actes individuels, parfois inconscients, aboutissent a des choix 
humains collectifs, par exemple consommer davantage ou moins de 
carburants fossiles, propager des maladies infectieuses ou les pre­
venir, degrader l'environnement ou l'embellir. 
Ces choix personnels et collectifs ont des incidences multiples. Ils 
affectent le niveau moyen de bien-Ehre materiel et les inegalites ; 
les technologies ; les institutions politiques qui regissent la liberte 
individuelle, le changement et les conflits intra et internationaux ; 
les dispositions economiques relatives au marche, au commerce, a 
l'emploi, ala reglementation et aux consequences non marchandes 
d'activites marchandes; la taille et la structure des families, les migra­
tions, le soin des jeunes et des personnes agees et d'autres disposi­
tions demographiques ; les environnements physiques, chimiques 
et biologiques (desirons-nous un monde rempli seulement d'etres 
humains et de cereales ?) ; la variabilite ou la stabilite ; le risque ou 
la robustesse; l'horizon temporel envisage (cinq ans, cinquante ans 
ou cinq cents ans ?) sans oublier les valeurs, les gouts et les modes. 
Les valeurs sont importantes. Ce sont elles qui determinent les 
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Bien-etre: un tableau contraste 
Les estimations des Nations unies montrent que !'esperance de vie a Ia naissance au niveau 
mondial est passee de 46 ans dans les annees 1950-1955 a 70 ans en 2010-2015. En 2015, 

elle etait en moyenne de 60 ans en Afrique et continua it d'augmenter, tout en restant tres 

inferieure aux 79 ans d'esperance de vie en Amerique du Nord. 

Bien que les dernieres decennies aient enregistre un recul du nombre et du pourcentage total 

des personnes sous-alimentees, Ia faim persiste dans certaines parties de !'Afrique, en Asie 

du Sud et en Amerique latine. Atteignant 940 millions autour de 1970, le nombre estime des 
personnes souffrant de sous-alimentation chronique a recule a moins de 800 millions en 2017. 

Surles 675 millions d'enfants de moins de 5 ans vivant dans le monde, 156 millions (presque 
le quart) subissent un retard de croissance, consequence irreversible et handicapante d'une 

malnutrition chronique. 50 millions d'autres enfants ont un corps atrophie par suite de mal­

nutrition aigue ou de malabsorption. 

Des famines chroniques- de grande envergure ou episodiques -persistent, malgre une 

production annuelle de cereales avoisinant, selon Ia FAO, 2 milliards et demi de tonnes et qui 

pourrait fournir un apport energetique correct pour 10 a 12 milliards de personnes. A condi­

tion que chacune d'elles dispose d'un revenu suffisant pour acheter cette nourriture sur les 

marches mondiaux. En 2015-2016 cependant, seulement 43 %de ces cereales ont ete utilises 

pour !'alimentation humaine, pendant que 36 % servaient a !'alimentation de betail destine aux 

populations suffisamment riches pour acheter de Ia viande; 21 % etant reserves a d'autres 

usages, principalement industriels. La Terre sera it done capable de nourrir correctement to us 

ses habitants, s'ils decidaient de mettre un terme a Ia faim. J.E.C. 

compromis que font les parents pour choisir le nombre d'enfants 
qu'ils mettent au monde, compte tenu de la qualite de vie qu'ils 
desirent pour eux. Comment ces valeurs interviennent-elles pour 
trouver un equilibre entre la liberte des parents de procreer et la 
liberte des enfants de se nourrir ? 

Nombreux sont les choix apparemment economiques qui en realite 
sont fortement determines par des valeurs personnelles et culturelles. 
Par exemple, l'esclavage a longtemps ete une option economique, 
mais ce n'est plus le cas aujourd'hui. Devrait-on, de meme, accepter 
que des famines massives episodiques ou endemiques soient un sous­
produit tolere de systemes economiques ? Les economies industrielles 
devraient-elles developper des sources d'energie renouvelables ou 
continuer de bn1ler des carburants fossiles en se defaussant de la 
transition energetique sur les generations futures? Les femmes (et, 
symetriquement, les hommes) devraient-elles continuer de travailler 
hors de chez elles en laissant a d'autres le soin de leurs enfants et des 
personnes agees ? La capacite humaine de la Terre dependra, pour 
une part, du nombre d'humains s'habillant en coton ou en polyester, 
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mangeant du breuf ou des germes de haricots, voulant des pares ou 
des parkings, des Jaguars avec un J majuscule (luxueuses voitures de 
sport) ou des jaguars avec un j minuscule (felins menaces). Ces choix 
varient selon les epoques et les circonstances. La capacite humaine 
de la Terre variera de meme. 

FAIRE DES COMPROMIS FACE A !.:INCERTITUDE 
Il est tres probable qu'au cours du siecle a venir, nous-memes, nos 
enfants et les leurs seront mains confrontes a des limites absolues 
qu'a la necessite de faire de difficiles compromis entre divers aspects 
demographiques (ne se limitant pas a la taille de la population mais 
incluant le vieillissement, les migrations, !'urbanisation et la struc­
ture de la famille) et le bien-etre economique ainsi que la qualite de 
l'environnement et les valeurs qui nous tiennent fortement a creur. 
Anticiper et agir maintenant pourraient faciliter certains de ces com­
promis. Cette perspective s'ecarte aussi bien de ceux qui pretendent 
qu'une croissance demographique rapide ne posera absolument 
aucun probleme que de ceux qui affirment que le seul probleme 
reside dans la croissance demographique. Les faits devraient nous 
immuniser aussi bien contre les precheurs d'abondance que contre 
les prophetes de malheur. 
Que pourrait-on faire maintenant pour faciliter les choix futurs? 
Les partisans de « l'agrandissement du gateau » affirment qu'il faut 
recourir a davantage de technologie. Ceux qui preconisent « la reduc­
tion du nombre des convives » recommandent le ralentissement ou 
I' arret de la croissance demographique et la diminution de la consom­
mation individuelle. Quant a l'ecole des « bons gestionnaires », elle 
estime qu'il faudrait ameliorer les interactions interpersonnelles (par 
exemple en detinissant des droits de propriete des ressources en libre 
acces comme les ressources halieutiques et les eaux souterraines 
pour eviter une exploitation non rentable, eliminer les irrationalites 
economiques, reduire les inegalites et la violence organisee, ameliorer 
la gouvernance). routes ces approches sont valables mais aucune ne 
suffit a elle seule. Meme combinees les unes aux autres, ces demarches 
ne dispenseront pas de choix a faire entre des valeurs concurrentes. 
L'absence de certitude quant aux contraintes et choix futurs ne peut 
justifier !'inaction maintenant. Lorsque je conduis une voiture, j'at­
tache rna ceinture de securite me me si je n'escompte pas etre implique 
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Vache sacn?e ou hamburger sur sabots 
Ce ne sont pas les seules contraintes environnementales- sols, pluviometrie, surfaces cultivables 

et longueur des saisons de croissance- qui determinent le maximum possible de production 

alimentaire, mais aussi les choix humains, individuels et collectifs qui decident des especes 
vegetales et animales a cultiver; les technologies des cultures, les credits dont disposent les 

paysans, leur education; les infrastructures (avec les capacites d'irrigation et le developpement 

de semences hybrides) qui permettent de produire, transporter, stocker et transformer les 
recoltes; Ia demande en ressources alimentaires d'autres secteurs economiques ainsi que 

les politiques et les marches internationaux influen~ant les termes des echanges mondiaux. 
C'est Ia culture qui definit ce qui est nourriture: Ia ou un hindou verra une vache sacree, un 

Americain (s'il n'est pas, lui-meme hindou) pourra voir un hamburger sur sabots. Si le carac­

tere comestible determinait seul ce qu'est Ia nourriture, Ia demande de cafards sera it forte! 

A supposer qu'on ait le choix, toutle monde ne se satisfera pas d'un regime vegetarien ne 

depassant pas Ia quantite minimum de calories et de nutriments necessaire a une croissance 

normale. La notion de capacite humaine de Ia Terre est done une metaphore trompeuse 

tiree de Ia gestion cynegetique et de Ia reproduction animale, comme si les humains etaient 

un troupeau de chevreuils, d'antilopes ou de betails incapables de choisir les produits qu'ils 

consomment et leurs modes de consommation, ce qu'ils produisent, en quelles quantites, 

avec quels moyens et quelles consequences. j.E.C. 

dans un accident. Nous n'avons pas besoin de projections pour iden­
tifier les problemes requerant I' action des aujourd'hui. Actuellement, 
plus de 200 millions de femmes en age d'avoir des enfants et vivant 
en couple disent ne pas vouloir d'enfants sans pourtant disposer de 
moyens modernes pour controler leur fertilite. En 2013, environ 
124 millions de filles et garc;ons en age d'aller a I' ecole n'etaient pas 
scolarises. Autour de 750 millions d'etres humains avaient faim hier, 
ont faim aujourd'hui et auront faim demain. Des humains laissent 
leur marque sur la Terre, lamer et l'air et sur d'autres especes avec 
lesquelles nous partageons la planete. Certes, la vie est meilleure 
aujourd'hui qu'hier pour un grand nombre, mais la vie de beaucoup 
est aussi plus miserable que ne l'impose la nature. 
Le cceur de la question demographique est la qualite de la vie des 
gens, leur capacite a participer a ce que signifie etre humain : tra­
vailler, jouer, mourir dans la dignite et sentir de quelque fac;on que 
leur propre vie a du sens et est rattachee ala vie d'autres personnes. 
Traduit de L'anglais par Christian Boutin 
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[1] Cet article reprend et actualise un article paru en 1997 dans le prolongement du livre de 
Joel E. Cohen, How Many People Can the Earth Support ?, W. W. Norton, 1995.

[2] United Nations Department of Economic and Social Affairs, Population Division, World 
Population Prospects : The 2015 Revision. Key Findings and Advance Tables, New York, 
2015.

[3] Joel E. Cohen, Ibid. Jeroen C. J. M. Van Den Bergh et Piet Rietveld, « Reconsidering the 
limits to world population: meta-analysis and meta-prediction », BioScience 54 (3), 2004, 
pp. 195-204.
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